
Messages partagés sur la démarche  

du temps pascal 2018 

 
 

Le témoignage d’Arnaud m’a remplie de joie et on ouvre les bras pour 

accueillir ce nouveau frère  dans l’Eglise ! 

En priant avec lui pour qu’il s’appuie toujours sur l’Esprit pour avancer  

et main dans la main marchons  vers le chemin qui nous conduit vers le 

Seigneur et vers nos autres frères, ceux qui ont besoin de nous ! 

 

 

 

 

Merci, c'est une super initiative, ça  me relie aux autres chrétiens du 

secteur. 

Je suis plus audio que lecture, la vidéo est très porteuse. 

A la semaine prochaine ! 

 

 

 

Ce cheminement à travers la vidéo, le témoignage, l’exercice pratique et 

la prière me touche particulièrement : Oui, Pâques m’appelle à changer 

sans cesse ma vie, c’est-à-dire à me laisser interpeller par le Christ, me 

laisser guider par Lui, parfois là où je ne veux pas forcément aller. Je 

dois donc être attentive aux signes qu’il m’envoie pour mon 

discernement, les fameux panneaux indicateurs. Je veux vous 

témoigner ici d’un de ceux que j’ai vu un jour : ce panneau était une 

prière que j’ai relue « par hasard » et qui m’a permis de dire finalement 

oui avec joie à un appel à prendre la  responsabilité d’un service de la 

paroisse,  auquel j’avais dit non dans un premier temps. Venant de 

terminer une mission prenante de 6 ans, je me disais que j’avais bien le 

droit de dire non. Et figurez-vous que cette prière relue par hasard est 

celle qui nous est donnée en ce deuxième dimanche de Pâques : « Te 

suivre, Seigneur, n'est pas une aventure commencée à la légère et poursuivie avec désinvolture. Un 

jour oui et l'autre non ! Cela, tu n'en veux pas… » 

 

 

Merci pour ce choix de prières qui mettent l'accent sur notre capacité à 

aimer et à  se sentir aimé  malgré doutes, faiblesses, infidélités ... 

 

Cela me rappelle un texte  de Marie Noël : 

 



- Vous voilà, mon Dieu. Vous me cherchiez? Que me voulez-vous ? Je n'ai rien à Vous donner. Depuis 

notre dernière rencontre, je n'ai rien mis de côté pour Vous. Rien .. .pas une bonne action. J'étais trop 

lasse. Rien...pas une bonne parole. J'étais trop triste. Rien que le dégoût de vivre, l'ennui, la stérilité. 

- Donne ! 

- La hâte, chaque jour, de voir la journée finie, sans servir à rien ; le désir de repos loin du devoir et des 

oeuvres, le détachement du bien à faire, le dégoût de Vous, ô mon Dieu ! 

- Donne ! 

- La torpeur de l'âme, le remords de ma mollesse et la mollesse plus forte que le remords ... 

- Donne ! 

- Des troubles, des épouvantes, des doutes ... 

- Donne ! 

- Seigneur, voilà que, comme un chiffonnier, Vous allez ramasser des déchets, des immondices. Qu'en 

voulez-Vous faire, Seigneur ? 

- Le Royaume des Cieux ! 

 

 

 

Merci pour ces témoignages, ces prières, ces méditations, ces 

magnifiques photos. 

Pour porter du fruit, je vais les envoyer à mon réseau d’adresses. 

 
 

 

 

Merci beaucoup pour cette démarche du temps pascal  qui 

m’accompagne vraiment pendant ces semaines. J’attends avec 

impatience chaque vendredi le nouveau feuillet, que je lis d’une traite, 

et relis. J’aime réentendre le témoignage et la prière à la messe. J’aime 

revoir la vidéo après la messe du dimanche. Puis plus tard encore dans 

la semaine, je relis, par morceaux, pour mieux comprendre, approfondir, méditer, prier.  

Cette semaine, l’exercice pratique ou point d’attention m’a fait reconnaitre les différentes façons 

dont je suis nommée et ouvrir les yeux sur toutes les relations d’amour différentes que cela 

représente. Quelle joie !  Je Te rends grâce Seigneur ! Quel élan pour créer d’autres relations ! 

Ce  dimanche, j’ai dit oui pour aller donner la communion à domicile (je ne l’avais jamais fait) à une 

personne qui n’a pu venir à la messe, car 

 

Si tu m’appelles, c’est que tu as quelque chose à me demander, 

Tu as une mission à me confier :  

Faire le pas pour sauver mes frères, les faire passer à plus de Vie. 

 

Tu n’y penses pas ! ça me dépasse ! 

Mais vois qui je suis : tu connais mes limites,tu connais mes peurs,tu connais mes lâchetés. 

 

« Tu ne seras pas seul » me dis-tu. Alors d’accord !  

Je veux bien faire le pas,mais pas tout seul, avec Toi. 



 

 

Les différents témoignages exprimés durant ce temps pascal m’ont fait 

prendre conscience que je suis un néophyte permanent. Chaque jour ma 

foi et l’amour des autres qui en découle sont mis à rudes épreuves. Ces 

témoignages me démontrent ma tendance à  m’endormir, à oublier la 

présence et l’aide permanentes du Christ dans ma vie et à trop compter 

sur moi et l’humain en général. Il me faut chaque jour me poser la 

question : me ferais-je à nouveau baptiser ? me ferais-je à nouveau confirmer ? est-ce que je puise la 

force que me donne le Christ dans la communion ? 

Tous les témoignages sont unanimes : il y a au départ une démarche personnelle forte (lecture de la 

bible, prière),  mais dès que la foi s’est installée et que cette première démarche est lancée, l’aide du 

Seigneur est clairement ressentie. Ces témoignages me poussent à accentuer ma confiance et à me 

tourner plus souvent vers le Christ.  

Enfin, le témoignage de Richardson, qui est un autre type de néophyte mais dont l’engagement est 

d’un immense courage, m’a fait prendre conscience que, même à son niveau, face à la tâche et 

l’engagement qu’il prend, il a besoin de soutien et d’aide qu’il n’hésite pas à demander. Suis-je moi-

même aussi humble et croyant pour solliciter l’aide de mes frères ? Le Christ est en eux ; si je les 

aime vraiment et que je leur fais confiance, ma foi peut grandir et m’apporter la paix. 

 

 

L’exercice pratique de cette semaine m’a interpellée : faire l’effort de faire un pas vers… 

Je crois en effet qu’il faut faire des efforts.   

 

Voici ce que le Père Michel Quoist écrit à ce sujet dans son livre «  Chemins 

de prières » : 

 

 

Seigneur, Est-il vrai qu’il faille toujours se forcer … quand on n’a point envie ! 

Mon petit, dit le Seigneur, Il est vrai,  

Que la graine doit être chaque jour arrosée, pour donner son arbre, 

Que la mère doit peiner pour que naisse l’enfant,   

Et les parents pour l’élever, jusqu’à sa taille d’homme 

Que les savants doivent longuement chercher pour trouver le médicament qui guérit, 

Que des hommes doivent sacrifier leur vie pour qu’advienne la justice, 

Et que les amoureux doivent mourir chaque jour aux désirs égoïstes, 

Pour que vive l’amour  … même s’ils n’ont pas envie. 

Car où seraient ta dignité mon petit, 

Ta belle liberté et ton pouvoir d’aimer, 

Si le Père te donnait l’arbre et l’enfant tout fait 

Et le médicament sauveur sans erreurs possibles, 

Et l’univers comme un paradis pour une humanité paisible, 

Et les amours en fleurs, sans risquer de faner ? 

Il est difficile d’être homme, et difficile d’aimer. Je le sais. 

Je n’avais point envie de gravir pendant trente ans les marches du calvaire, 



Mais mon Père désirait que ma vie tout entière, pour vous tous soit offerte, 

Et moi, je vous aimais, mes frères, 

Et si je me suis forcé pour monter sur la croix, 

C’est pour que tous vos efforts un jour, soient couronnés de VIE. 

Va, mon petit, 

Ne te demande pas si tu as envie de faire ceci ou cela, 

Demande-toi si le Père le désire pour toi et pour tes frères 

Ne me demande pas la force de te forcer, 

Demande-moi d’abord d’aimer de toutes tes forces, et ton Dieu et tes frères 

Car si tu aimais un peu plus, tu souffrirais beaucoup moins 

Et si tu aimais beaucoup plus, 

De ta souffrance jaillirait la JOIE en même temps que la VIE. 

 

 

 

Je me confie souvent au Seigneur, je Lui parle, je Lui fais part de mes 

doutes, de mes chagrins, de ma tristesse. Je sais qu'Il est à mes côtés 

chaque jour et je Le remercie pour ce qu'il m'apporte.  

Cependant, parfois, il m'arrive de Lui en vouloir, de ne pas comprendre 

pourquoi telle chose ou telle chose m'arrive mais je garde espoir que 

derrière chaque épreuve il y a une leçon à en tirer, que le bonheur 

viendra... Néanmoins, quand une épreuve se trouve sur ma route, j'ai 

des difficultés à prier... parfois je ne comprends pas pourquoi cela 

m'arrive à moi. J'ai bien conscience que des millions de personnes se trouvent dans des situations 

bien plus graves mais bien que j'essaye de relativiser, je suis humaine et j'ai parfois très mal surtout 

quand j'ai donné le meilleur de moi-même. 

La prière qui se trouve sur le site internet est : Aimer. Une phrase m'a interpellée : "Aimer, au-delà 

des blessures du cœur". J'ai tellement de difficultés à l'appliquer et je pense que le Seigneur doit 

m'en vouloir de ne pas réussir à pardonner. "Pardonne-nous nos péchés comme nous le pardonnons 

aussi". Chaque fois que je vais à la messe et que je dis cette phrase, j'essaye de me raisonner, de me 

dire qu'il faut pardonner mais je n'y arrive pas... je sais que j'ai beaucoup de péchés, que Dieu m'a 

pardonnée mais je n'arrive pas à le faire pour les autres, ceux qui m'ont blessée. C'est donc à sens 

unique. Dieu me pardonne mais moi non. J'aimerai appliquer la parole de Dieu mais c'est difficile 

surtout lorsque l'on a pardonné plusieurs fois aux mêmes personnes et qu'elles vous blessent à 

nouveau.  

J'aime le Seigneur, Il est un membre de ma famille. Parfois je me fâche avec Lui et je m'excuse 

ensuite.  

Je vais à la messe chaque semaine (sauf cas très rares) et c'est très important pour moi. Je me 

ressource, c'est comme une grande bouffée d'oxygène à chaque fois. Je remercie les Prêtres qui nous 

font augmenter cette foi par leurs paroles, qui nous font prendre conscience des choses importantes 

de la vie, choses que l'on a parfois tendance à oublier de par notre quotidien surmené. C'est comme 

un recadrage. J'espère devenir au fil du temps une personne meilleure grâce à la prière et à la 

communication avec Dieu. 

 

 



 

 

 

Merci pour ces témoignages qui ravivent notre foi de vieux croyants. 

Toutes vos initiatives m’ont conduite à lire les textes proposés par l’église 

chaque jour après Pâques et à redécouvrir l’évangile de saint Jean. Merci 

 

 

 

Je sais qu'il est bien tard mais je voulais remercier ceux et celles qui ont 

eu l'initiative de cette démarche du temps pascal et qui l'ont mis en 

musique ; les vidéos et témoignages m'ont touchée ; la dernière 

invitation à recenser les attentions ou actes d'amour qui nous étaient 

adressés était bienvenue. 

Je suis en effet étonnée et admirative de penser à ceux et celles qui se sentent appelés à suivre le 

chemin du Christ et qui s'ajoutent à notre communauté de priants. 

 

 

Méditer les textes du temps pascal qui relatent la construction de la 

première communauté chrétienne et qui fondent tout sur l’amour du 

Père, inconditionnel, sans frontières, et fécond, m’interpelle sur ma 

mission : où suis-je appelée aujourd’hui, où puis-je servir avec humilité 

tout en portant du fruit et en propageant la joie reçue, où vais-je élargir 

mon cœur … 

Voir, entendre, sentir cet élan de vie et de foi qui traverse les catéchumènes, confirmands et 

néophytes qui vont recevoir ou ont récemment reçu le sacrement de confirmation, m’incite à prier 

davantage l’Esprit : pour lui demander sa lumière, sa paix, sa force et sa douceur, mais aussi tout 

simplement lui confier mon désir de le recevoir. 

 

 

 

Merci à tous pour ces magnifiques partages en vérité. 

Que l’Esprit Saint vous accompagne sur votre route. 

Soyez bénis ! 

 


